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L ’aspiration des peuples à vivre ensemble en paix dans la solidarité, la justice 
et la fraternité est immense.
Nous sommes persuadés qu’aucune de nos différences de convictions, 

d’appartenance ou de sensibilités philosophiques, politiques, religieuses, syndicales 
ou autres ne doit faire obstacle à l’expression de cette aspiration commune.

Nous sommes révoltés face à l’augmentation incessante des dépenses militaires qui 
sont passées de 1144 milliards de dollars en 2001 à 1773 milliards en 20151 et 
favorisent un commerce des armes immoral et dangereux, alors que le budget des 
Nations Unies pour les opérations de paix est de seulement 8,7 milliards et que la 
lutte contre le réchauffement climatique nécessite des moyens importants tout comme 
la réalisation des Objectifs Du Développement (ODD).

Nous sommes indignés de savoir que seulement 5 % des dépenses militaires mondiales 
pendant 10 ans permettraient selon le programme des Nations Unies pour le développement (PNUD) de résoudre 
les principaux problèmes de l’humanité (alimentation en eau, faim, analphabétisme, principales maladies...).

Nous sommes conscients que la guerre est toujours un échec. Elle conduit au chaos et enfante des monstruosités dont 
sont victimes les populations civiles jetées sur le chemin de l’exil.

Au moment où plusieurs voix politiques proposent d’augmenter de 40 à 60 % les dépenses consacrées à la 
production de nouvelles armes nucléaires en France n’est-ce pas le moment opportun pour dire que notre aspiration 
au développement d’une culture de la paix2 est inconciliable avec une nouvelle augmentation des dépenses 
consacrées aux armes nucléaires dans notre pays et dans le monde ? 
Enfin nous sommes convaincus que lorsque la guerre se développe, que les dépenses militaires augmentent et que 
la paix est menacée il est nécessaire d’agir pour obtenir des politiques sociales, économiques, culturelles et de paix 
s’inspirant de la charte des Nations Unies et des huit domaines de la culture de la paix définis par l’Unesco2 afin 
de contribuer à la construction d’un monde de justice, de solidarité, de fraternité, de Paix !

C’est pourquoi nous appelons à participer le samedi 24 Septembre 2016 aux Marches pour la paix organisées 
dans plusieurs villes de France par le Collectif « En marche pour la paix ».

1 Sipri en USD taux de change 2014 
2Voir au verso les contenus de la culture de la paix.
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Selon la définition des Nations Unies, la culture de la paix est un ensemble de valeurs, attitudes, comportements et 
modes de vie qui rejettent la violence et préviennent les conflits en s’attaquant à leurs racines par le dialogue et 
la négociation entre les individus, les groupes et les États (résolutions des Nations Unies A/RES/52/13 : culture de la 
paix et A/53/243 : Déclaration et Programme d’action sur une culture de la paix).

Pour que la paix et la non-violence prévalent, il nous faut :

La cuLturE dE La paix c’ESt quoi ? 

« Nous, peuples des Nations Unies,
 résolus à préserver les générations futures du fléau de la guerre… » 
Charte des Nations Unies, 1945

Source : Unesco

Par la réduction des inégalités économiques 
et sociales, l’éradication de la pauvreté, 
la sécurité alimentaire durable, la justice 
sociale, des solutions durables aux 
problèmes de la dette, l’autonomisation 
des femmes, des mesures spéciales 
pour les groupes aux besoins particuliers, 

la durabilité environnementale,…

Par la révision des programmes d’enseignement afin de promouvoir des valeurs, 
des comportements et des modes de vie qui vont dans le sens d’une culture de la paix 
tels que la résolution pacifique des conflits, le dialogue, la recherche de consensus 

et la non-violence. Une telle approche éducative devrait par ailleurs être dictée 
par les objectifs suivants :

Les droits de l’homme et la culture 
de la paix sont complémentaires : 
lorsque la guerre et la violence 
prédominent, il est impossible d’assurer 
les droits de l’homme; de la même 
façon, sans droits de l’homme, sous 
toutes leurs formes, il ne peut exister 
de culture de la paix…

Par la pleine participation des 
femmes dans la prise de décision 

économique, sociale et politique, 
par l’élimination de toutes les formes 

de discrimination et de violence 
contre les femmes, par l’appui et 

l’aide aux femmes qui se retrouvent 
dans le besoin,…

Parmi les fondations indispensables à la 
réalisation et au maintien de la paix et de la 
sécurité figurent des principes, des pratiques 
et une participation démocratique dans tous 
les secteurs de la société, un gouvernement 
et une administration transparents, la lutte 
contre le terrorisme, la criminalité organisée, 
la corruption, les drogues illicites 

et le blanchiment d’argent…

Pour abolir les guerres et les conflits 
violents, il faut transcender et dépasser 
les images de l’ennemi par la 
compréhension, la tolérance et la 
solidarité entre tous les peuples 
et toutes les cultures. Apprendre 
de toutes nos différences par le 

dialogue et l’échange d’informations 
est un processus qui ne peut être 
qu’enrichissant…

La liberté de l’information et de la 
communication et le partage de 
l’information et des connaissances 
sont indispensables pour une culture 
de la paix. En même temps, des 
mesures doivent être prises pour 
contrecarrer la promotion de la 
violence par les médias, y compris 
par les nouvelles technologies de 
l’information et de la communication…

Les acquis de ces dernières 
années en matière de sécurité 
humaine et de désarmement - 
dont les traités concernant les 
armes nucléaires et le traité 

contre les mines anti-personnel 
- devraient nous encourager 

dans nos efforts en ce qui concerne, 
par exemple, la négociation de règlements pacifiques des 
différends, l’élimination de la production et du trafic illicite 
d’armes, les solutions humanitaires dans les situations de 
conflit, les initiatives visant à remédier aux problèmes 
qui surgissent après les conflits…


